
Pour faire passer son budget austéritaire le gouvernement choisit de maltraiter les 
plus précaires 

 

Depuis la semaine dernière, les budgets sont gelés les uns après les autres. Le 
gouvernement choisit de précariser les associations et les jeunes pour faire passer en 
force son budget d’austérité. En effet, il y a 48h ce sont les budgets alloués aux services 
civiques qui ont été suspendus et aucun nouveau contrat ne pourra être saisit. En 
parallèle, la CVEC, déjà collectée par les universités en septembre ne pourra pas être 
dépensée pour les associations, pour les services des CROUS, des services de santé, 
des établissements, ... jusqu’à nouvel ordre et le pass culture subit le même sort. 

L’ensemble de ces dépenses ont été gelées car jugées inutiles ou superflues. Ne nous y 
trompons pas, ces suspensions constituent une manœuvre politique pour empêcher la 
censurer du gouvernement Bayrou. En effet, couper les vivres à la jeunesse et aux 
associations n'est qu'une méthode pour contraindre les député·e·s à ne pas voter pour la 
censure du gouvernement Bayrou. En effet, les député·e·s ayant conscience de 
l’importance du travail des associations, sur tous les territoires, utilisés ces crédits qui font 
vivre la vie des associations comme moyen de pression politique est insupportable.  

Par ailleurs, le gel des demandes de subventions aux associations CVEC ne va faire 
qu’empirer la situation des organisations étudiantes qui est souvent très précaires et le 
manques de moyens mis dans les associations est de plus en plus craignant.  En effet, 
bon nombre de nos actions sont soutenues et financées par les demandes de subvention 
CVEC des CROUS et des universités. Ces agissements relèvent largement de la 
manœuvres politiques pour que les organisations étudiantes n’appellent pas à la 
censure du gouvernement Barnier en cas de budget austéritaires pour 
l’enseignement supérieur et la recherche. Cependant, nous refusons de céder à la 
pression budgétaire et à l’asphyxie que veut nous imposer le gouvernement Bayrou. 

Enfin, c’est à la jeunesse que le gouvernement Bayrou s’attaque en suspendant le pass 
culture, la jeunesse, déjà précariser et ayant un accès très limité à la culture pour des 
raisons économiques. En qualifiant la culture de dispenses non indispensable, Bayrou et 



son gouvernement font le choix clair d’éloigner la jeunesse de l’émancipation par la culture 
mais aussi de l’ensemble des actions mener par nos associations comme la lutte contre la 
précarité étudiante et pour la défense des étudiant·e·s.  

Le gouvernement Bayrou se sent largement en difficulté sur le budget et semble être prêt 
à toutes les manœuvres politique pour ne pas à nouveau subir le couperet de la censure 
même de supprimer les jeunes et les associations de ressources précieuses pour assurer 
leur fonctionnement et leur évènement. Cependant aucune de ces basses tactiques ne 
nous fera baisser les yeux et nous taire sur le budget de l’enseignement supérieur.  

Nous appelons chaque étudiant et chaque étudiante à se mobiliser le 11 février au 
côté de l’intersyndicale sur son lieu d’études contre l’austérité imposée par le 
gouvernement dans les universités et dans le budget des associations.  

 

L’UNEF revendique :  

• Le retour immédiat du pass culture   

• Un budget en propre pour remplacer la CVEC et la suppression de la CVEC    

• Le déblocage immédiat des aides suspendu  

• L’augmentation du budget de l’ESR de 1,5 milliards d’euros  

•


